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jucundum ”, etc., et le ,, Veni Creator ; ” puis le célé­
brant s’assied devant l’autel ; les premiers communiants 
sont agenouillés ; derrière eux le reste des fidèles est 
debout.

Au pied de l’autel, le cérémoniaire s’adresse au célé­
brant en langue vulgaire :

—Eu ce jour sacré, voici, Père vénéré, ces enfants 
qu'une dévotion très vive pousse à se donner et à se con­
sacrer tous au Seigneur Pieusement réunis ici, leur âge 
ne leur a point encore permis jusqu’aujourd’hui de se 
nourrir du Pain des anges : c’est pourquôi, ce matin, ils 
vous supplient de tout leur cœur de les faire participer 
pour la première fois à cette nourriture céleste

“ Le céléb ant. ”— Mais êtes voussûr qu’ils en soient 
dignes ?

— Pour eux, à la vérité, ils protestent qu’ils sont indi­
gnes de recevoir la chair immaculée de l’Agneau divin : 
mais ils ont confiance que la grâce divine les rend dignes. 
Du reste, autant que l’on peut le savoir humainement, je 
sais et j’atteste qu’ils sont convenablement instruits et 
saintement préparés.

” Le célébrant.”— Rendons grâces à Dieu. Toutefois, 
avant qu’.is ne s’approchent du Banquet céleste et des 
noces de l’Epoux divin, je désire qu’ils se revêtent de 
l’habit nuptial, en professant publiquement leur foi, et eu 
renouvelant à Dieu les promesses qu’ils lui ont faites 
dans leur baptême, et qu’ils les renouvellent précisément 
là où ils l’ont reçu.

C’est ainsi que, conduits processionnellement aux fonts 
baptismaux, les futurs communiants renouvellent, avec 
la profession de foi, les promesses du baptême. Le célé­
brant conclut, avant de les reconduire à l’autel où il cé­
lébrera pour eux la sainte messe ;

“ Si telle est votre sincère volonté, par le caractère de 
mon auguste ministère, au nom du Seigneur je vous re­
connais tous digues de recevoir le corps très saint de Jésus- 
Christ, etc.”

Ces solennités de la première communion, Pie X a pu 
eu constater bien des fois, dans sa longue carrière pastorale, 
les heureux et lointains retentissements dans la vie Hu­
maine. Il veut que les fidèles de Rome en bénéficient.


